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Au printemps 2025, ATD Quart Monde Suisse s’est fixé trois 
ambitions pour les années 2025-2027 :
•	 Bâtir des solidarités et la confiance par la présence et la 

proximité
•	 Développer le pouvoir d’agir
•	 Soutenir les jeunes dans leur recherche d’anciennes et de 

nouvelles formes d’engagement

Ces ambitions nous encouragent à amener la société civile à 
davantage reconnaître l’existence de la pauvreté et à mieux 
la comprendre. Elles nous incitent aussi à entreprendre des 
démarches, y compris avec d’autres acteurs, afin d’obtenir 
des changements au sein des institutions et du monde po-
litique. En 2025, nous avons mené ce travail dans plusieurs 
contextes. En guise d’exemples, citons les rencontres-dia-
logues développées dans l’idée de valoriser certains résul-
tats du projet « Pauvreté – Identité – Société » que nous 
avons mené de 2019 à 2023. Ces résultats font l’objet de 
la publication Rapports entre institutions, société et per-
sonnes vivant dans la pauvreté en Suisse : une expérience 
de violence qui continue, un document dont l’importance 
et la pertinence sont de plus en plus largement reconnues. 
Citons encore notre participation à l'exposition nationale 
Placés. Internés. Oubliés ?, soutenue par la Confédération, 
qui circule de novembre 2025 à décembre 2028 dans diffé-
rentes villes suisses. Au cœur de cette exposition se tient 
un mémorial constitué de mille tiroirs symbolisant les cen-
taines de milliers de personnes en Suisse touchées par des 
mesures coercitives de protection de l'enfance, dont les 
droits et la dignité ont été bafoués. Le message de Rösli Wirz, 

militante d’ATD Quart Monde, figure dans l’un de ces tiroirs : 
« Je souhaite que les gens ne détournent pas simplement le 
regard lorsqu'il s'agit de pauvreté. Qu'ils écoutent – sans ju-
ger immédiatement. Qu'ils reconnaissent combien de force 
se trouve dans une vie qui n'a pas été facile. Et que tous 
aient la chance d'appartenir à quelque chose. » 

Le 17 octobre, Journée mondiale du refus de la misère de-
puis qu’elle a été instituée par les Nations Unies en 1987, est 
par ailleurs un moment fort pendant lequel les militants et 
militantes du Mouvement attirent publiquement l'attention, 
en divers lieux de Suisse, sur les abus sociaux et institution-
nels, notamment envers les familles. 

Ces actions sont rendues possibles notamment grâce aux 
nombreux dons privés qui nous parviennent ainsi qu’aux 
contributions financières de diverses fondations, autorités 
et institutions. D’autres contributions nous permettront en 
plus de débuter à l’été 2026 la rénovation et l’extension de 
notre Centre national à Treyvaux. 

Un merci tout particulier à celles et ceux qui s'engagent 
activement au sein du Mouvement ATD Quart Monde, que 
ce soit directement aux côtés des personnes touchées par 
la pauvreté ou en « coulisses » au secrétariat, dans la com-
munication et la gestion financière, à Treyvaux et dans nos 
antennes régionales.

La co-présidence
Corinne Martin et Claude Hodel

Éditorial
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C’est ainsi que la décision de remplacer le pavillon du 
Secrétariat national a été prise : en effet, la vétusté des 
locaux est préoccupante, pour les personnes qui y tra-
vaillent comme pour le matériel. Il manque d’espaces de 
travail. Il manque de logements pour l’accueil.

Des plans, réalisés par le bureau de Jean-Luc Rime archi-
tecte de la rénovation de 2007, ont été proposés, discutés et 
le projet « Agrandissement et rénovation du Centre national » 
a été mis à l’enquête publique. Le permis de construire pour 
le bâtiment du Secrétariat et logement a été délivré le 29 
janvier 2025. Les travaux débuteront en septembre 2026, 20 
ans après la rénovation de la grande maison.

Le pavillon de bois recyclé des années 60 sera rebâti de ma-
nière solide pour l’inscrire dans la durée et offrir un lieu de 
travail sain et accueillant. Un étage de logement sera ajouté 
à ce bâtiment : trois petites chambres et une salle de séjour 
avec cuisine pour un appartement à partager. Ce pavillon est 
chiffré à CHF 2’430’000.–.

Le projet est entré dans sa réalisation et la Fondation conti-
nue de rechercher activement des fonds afin de boucler le 
budget de construction. Une plaquette de présentation du 
projet détaille également les actions d’ATD Quart Monde en 
Suisse et des témoignages de personnalités soulignent l’im-
portance du site de Treyvaux. La plaquette est disponible à 
l’adresse https://atd.ch/qui-sommes-nous/structure/.

Il y a bientôt 20 ans, en 2006, débutaient les travaux de réno-
vation et de transformation de la « grande maison », comme 
nous l’appelons affectueusement. Ce fut une réussite comme 
peuvent en témoigner les nombreux bénéficiaires des lieux. 
Suite à ces travaux, la Fondation ATD Quart Monde Suisse a 
été créée en 2009. Elle a pour fonction de gérer les bâtiments 
et leur entretien et de les mettre à disposition de l’Association 
ATD Quart Monde Suisse qui, elle, s’occupe des actions et de 
leur financement.

Le Conseil de Fondation est composé actuellement de six 
membres qui se réunissent au moins deux fois par année. 
Hélène Cassignol, présidente ; Noldi Christen, vice-président ; 
Béatrice Gex Caloz, secrétaire ; Martin Brändle, Olivier Beyeler, 
Océane Senay (ATD International). La Fondation est soumise 
à l’Autorité fédérale de surveillance des fondations.

Les réflexions concernant l’avenir des bâtiments du site 
de Treyvaux ont débuté en 2020 et un comité « transfor-
mation maison » composé d'usagers et d'usagères, d’ar-
chitectes et de volontaires permanent·e·s a été constitué. 
Il s’est réuni à de nombreuses reprises pour définir les 
besoins, les attentes et étudier diverses propositions et 
leur mise en œuvre. En septembre 2023, un concept d’en-
semble a été validé et des études préalables ont été effec-
tuées. Si la construction d’un nouveau pavillon dédié aux 
rencontres nationales fait partie du projet global, il a fallu 
décider des priorités. 

La Fondation ATD Quart Monde Suisse
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de personnes, parmi lesquelles trois mamans venues de 
Rorschach ainsi qu’une maman et un papa de Genève. Deux 
membres de l’équipe Tapori international étaient également 
en soutien. Leur présence parmi nous a permis aux adultes 
de comprendre l’ampleur de cette dynamique qui a pour ob-
jectif de rassembler à l’échelle mondiale des enfants âgés 
de 6 à 12 ans, de cultures et de milieux sociaux différents, 
pour leur permettre de réfléchir, de prendre la parole et 
d’agir ensemble pour un monde plus juste. »

Les enfants ont pu se consacrer à de multiples activités : 
jeux collectifs et collaboratifs, chasse au trésor, maquettes 
pour construire ce qui fait un chez-soi, découverte d’une 
ferme du village, tournois de basket… Un temps de réflexion 
était dédié chaque matin à la lettre n° 450 de Tapori, centrée 
sur le thème de l’aporophobie, ou pauvrophobie : la peur, 
voire l’hostilité vis-à-vis des personnes « sans ressources ». 
Nous avons lu dans cette lettre l’histoire de Clara, une jeune 
fille vivant à Madrid, et exploré sa réalité en cherchant à 
identifier ce qui résonnait en chacune et chacun de nous, 
entre similitudes et différences. Le dernier jour, nous avons 
réfléchi ensemble à des actions concrètes à mettre en place 
pour faire reculer les discriminations liées à l’aporophobie.

La grande maison et le Secrétariat national forment en-
semble le Centre national d’ATD Quart Monde à Treyvaux. 
Il s’agit d’un lieu de rassemblement, de formation, de ré-
flexion, de ressourcement et de création. Il constitue aussi 
un soutien (administration, communication, archivage, 
recherche de fonds, etc.), y compris aux secteurs de Bâle 
et de Genève ainsi qu’aux groupes locaux. Au fil de l’an, des 
centaines de personnes s’y retrouvent pour des séjours 
familiaux, des ateliers de création, l'Université populaire 
Quart Monde, des journées nationales de coordination, la 
fête d’été, l’assemblée générale, des journées Tapori dé-
diées aux enfants, des séminaires de formation ou encore 
des rencontres entre jeunes qui souhaitent découvrir le 
Mouvement. On y rencontre également les membres du 
Secrétariat, des stagiaires, des civilistes et des équipes 
d'ATD Quart Monde d'autres pays, engagé·e·s dans des 
projets et des chantiers nationaux et internationaux. À 
noter que bon nombre des activités qui s’y déroulent sont 
conduites en français et en allemand, souvent en présence 
d’interprètes – le Secrétariat fonctionne d’ailleurs dans 
une large mesure en bilingue.

Le camp Tapori qui s’est déroulé fin mai 2025 à Treyvaux té-
moigne bien de l’importance de ces échanges et de ce lieu : 
« Durant quatre jours, une quarantaine d’enfants venus de 
Genève, Yverdon, Rorschach et Treyvaux étaient réunis au 
Centre national pour vivre ensemble l’expérience d’un camp 
Tapori. L’équipe d’animation se composait d’une dizaine 

Un Centre national aux nombreuses facettes
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La 2e rencontre européenne germanophone d'ATD Quart monde s’est tenue à Bâle en juin. Elle a réuni 40 délégués venus 
de Belgique, d'Allemagne, de France, du Luxembourg, de Pologne et de Suisse. © Pierre Klein / ATD Quart Monde, 2025. 
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Liens à l'échelle européenne
Pendant le week-end de la Pentecôte, 40 membres germa-
nophones d’ATD Quart Monde, originaires de six pays eu-
ropéens, se sont réunis à Bâle. Pendant six mois, l'équipe 
d'organisation locale, composée de cinq personnes, a 
préparé cet événement en collaboration avec Pierre Klein, 
délégué pour la région Europe. L'objectif était de faire 
connaissance, d'approfondir des questions communes et 
de renforcer les liens au sein de l'espace germanophone, 
notamment dans les domaines de la communication, du 17 
octobre, Journée mondiale du refus de la misère, et de la 
formation interne. L'hébergement chez l'habitant a égale-
ment permis des échanges intenses avec les hôtes locaux.

Exposition photo 
« 11 années au Treffpunkt d'ATD »
En 2014, le groupe régional de Bâle avait quitté un petit 
local pour s’installer dans les locaux du Wiesendamm 14. 
Une exposition de photos aménagée avec soin, visible de 
mai à décembre au Treffpunkt (local) d’ATD, a rappelé les 
moments importants de ces onze dernières années. Les 
images ont également permis de présenter les activités 
aux nouveaux militant·e·s, allié·e·s et ami·e·s.

Engagement
En 2025, trois stagiaires, une volontaire permanente et 14 bé-
névoles ont participé ponctuellement ou régulièrement aux 
activités de l'équipe de la Bibliothèque de rue (BdR). En plus 
de notre présence hebdomadaire à la Belforterstrasse, nous 
y avons tenu trois BdR d’une semaine chacune, ainsi qu’une 
BdR d’une semaine à Kleinhüningen pendant les vacances 
d'été. Au cours de l’année, nous avons rencontré plus d’une 
centaine d’enfants, d’adolescents et de nombreux parents. 
Sur l’aire de jeux devant leur immeuble, selon la saison et la 
météo, entre deux et 24 enfants sont venus lire, écouter des 
histoires, dessiner et bricoler.

Partenariat et mise en réseau
Dans le cadre de la valorisation des résultats du projet 
« Pauvreté – Identité – Société » (voir page 13), quatre 
événements ont été organisés à Bâle : un atelier de l’as-
sociation Agogis sur le thème « Implication, participation 
et dimension politique de la pédagogie sociale », deux 
« dialogues entre personnes avec ou sans expérience de 
la pauvreté » en collaboration avec Caritas des deux Bâle, 
le Secours d’hiver de Bâle, le service social Kleinbasel de 
l’Église réformée et l’association Vario, ainsi qu’un échange 
animé par des militant·e·s avec l’expérience de la pauvreté 
dans le cadre du « Sonntagszimmer » à la salle paroissiale 
Matthäus.

Bâle



8 © Eric Roset / ATD Quart Monde. Photo prise à Genève à l’occasion du 17 octobre, Journée mondiale du refus de la misère, 2025. 
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Des questions me remplissent la tête

Vide de force car elle déborde de mots
On me demande mes origines

Alors que moi je demande l'humanité

Je suis qualifiée d'inadaptée
Du coup toutes ces années 

Assise sur les bancs de la réussite sociale
Traduisent l'échec et mat dans un système bancal

Pourtant j'ai eu mes notes en maths, 
Ambition + soutien, réussite du bac 

Tout en restant confiante pour demain

Mais même avec ma mention bien 
Les portes qui mènent vers l'avenir 

Semblent être faites d'une serrure
Dont il me faut des moyens sûrs

Des moyens auxquels je n'ai pas accès 
Car ce système est inadapté.

 
Extrait d’une chanson composée le 10 octobre 2025 

à l’occasion d’un atelier de dialogue.
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« Parfois il est difficile de demander de l’aide quand on est 
dans une situation compliquée. On se sent seule et je pense 
qu’avoir un lien de proximité et régulier avec l’association 
qui peut vous aider fait une différence, car la motivation de 
faire les démarches vient par un lien de confiance. »

Ce 17 octobre a aussi été l’occasion pour notre équipe dé-
diée aux relations internationales de renforcer ses liens 
avec divers partenaires collaborant avec l’ONU.  

En 2025, le thème de la pauvreté a par ailleurs été abordé 
sans détour lors d’un camp Tapori et lors d’un camp Jeunes. 
Ces échanges, qui requièrent une finesse particulière avec 
les enfants et les jeunes, ont permis d’évoquer différentes 
dimensions de la pauvreté, certains de ses aspects systé-
miques, et de la lier à des notions telles que la dignité et les 
droits humains.

L’année 2025 a débuté et s’est terminée à ATD Genève par 
des moments de partage dans notre Maison Quart Monde. 
La fête d’hiver devient, depuis déjà trois ans, notre moment 
phare, rassemblant une septantaine de personnes d’âges et 
d’engagements différents, pour se lancer dans la nouvelle 
année avec joie et créativité. En cette période particulière, 
d’autres moments festifs ont été partagés sous notre toit 
ainsi que le 25 décembre au Centre national d’ATD Quart 
Monde à Treyvaux.  

Durant l’année 2025, nous avons renforcé nos accueils fa-
miliaux dans la Maison, en proposant plusieurs journées 
familiales, des temps d’échange, des ateliers et un grand 
ménage de printemps en collectif ! Chacune de ces ren-
contres a rassemblé une quarantaine de personnes.

La plantation d’arbres dans le parc des Libellules, les 
trois festivals des arts et des savoirs partagés qui se sont 
déroulés pendant les vacances scolaires, et bien sûr le 
17 octobre, Journée mondiale du refus de la misère, ont 
constitué d’autres moments forts en 2025.

Nous avons continué de travailler sur le thème de la mal-
traitance sociale et institutionnelle, en unissant nos forces 
avec les autres membres du collectif 17 octobre. Une nouvelle 
édition du « Carnet de vies » en a découlé – elle regroupe une 
dizaine de témoignages poignants, mettant en lumière di-
verses formes de maltraitances sociales et institutionnelles 
et proposant des pistes pour lutter contre ces dernières. 

Genève
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Certains participants organisent 
désormais d’autres dialogues 
dans leur entourage. Ainsi, à 

la suite du dialogue à Bâle, des 
personnes avec l’expérience de 

la pauvreté qui ne connaissaient 
pas encore ATD Quart Monde 

ont participé à notre séminaire 
d’été, puis ont organisé un nouvel 

après-midi de dialogue à Bâle.
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Au cours de cette activité sur les préjugés, les personnes 
n’ayant pas ce vécu ont souvent été bouleversées de 
constater à quel point il est plus facile de répéter les idées 
négatives qui circulent dans l'opinion publique plutôt que 
d'écouter la voix des personnes en situation de pauvreté 
et de réfléchir aux raisons structurelles de la pauvreté : 
« C’est exactement ce que vivent les personnes en situation 
de pauvreté : on n’écoute pratiquement pas ce qu’elles ont 
à dire et on leur répond immédiatement, sans empathie – 
c’est la réalité. » L’accompagnement par des chercheurs 
de la Haute école spécialisée bernoise et de la Haute école 
spécialisée du nord-ouest de la Suisse a permis, dès la pre-
mière année, de développer ces activités.

Lors de deux autres rencontres-dialogues, nous avons tra-
vaillé à l’idée d’une publication dont le titre provisoire était 
Finissons-en avec les préjugés sur la pauvreté en Suisse. 
Grâce à ces échanges, plutôt que de dresser une liste d’ar-
guments visant à montrer « aux autres » qu’ils ont tort, nous 
avons préféré organiser des activités permettant de com-
prendre ensemble ce qui se cache derrière les opinions et 
les attitudes dévalorisantes, et d’agir différemment à l’ave-
nir – que ce soit en tant que particulier, électeur ou dans le 
cadre professionnel.

En 2025, le « projet de dialogue » mené sur trois ans par ATD 
Quart Monde en coopération avec le Pour-cent culturel Migros 
a pris son envol. À Bâle, Bienne, Bulle, Fribourg, Genève et 
Treyvaux, de 34 et 68 personnes, ayant ou non vécu en si-
tuation de pauvreté, ont participé à une rencontre-dialogue 
afin de mieux comprendre ensemble le phénomène de la 
pauvreté en Suisse et d’en tirer des enseignements pour 
leur propre rapport à la pauvreté et aux personnes en si-
tuation de pauvreté. Les rencontres ont été organisées avec 
des partenaires locaux de la société civile et ont fait l’objet 
d’une promotion dans la presse et sur les réseaux sociaux.

Des activités telles que le « puzzle de la pauvreté », dans 
lequel les messages clés du document Rapports entre ins-
titutions, société et personnes vivant dans la pauvreté en 
Suisse : une expérience de violence qui continue (aussi nommé 
« rapport PIS ») sont condensés sur 50 cartes, ont permis un 
échange entre les participants, provoquant parfois de fortes 
prises de conscience : « Bien des conseils que nous donnons 
aux personnes que nous aidons sont perçus par elles comme 
des jugements négatifs ! » Se confronter aux préjugés sur la 
pauvreté n’a pas été facile pour les participants qui vivent 
eux-mêmes la pauvreté, mais : « D’habitude, j’entends ces 
préjugés et je suis seul face à eux. Ici, en revanche, nous 
avons pu réfléchir tous ensemble à la meilleure façon de 
montrer ce que signifie réellement vivre dans la pauvreté et 
comment c’est tout le système qui la provoque. » 

Projet « Pauvreté – Identité – Société » 
et Pour-cent culturel Migros
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Ce schéma illustre les pistes devant mener à des changements au sein de notre société. Il est extrait du document Rapports entre institutions,  
société et personnes vivant dans la pauvreté en Suisse : une expérience de violence qui continue publié en 2023 dans le cadre du projet de recherche  

« Pauvreté – Identité – Société ». Depuis lors, ATD Quart Monde travaille – souvent en partenariat – à valoriser les résultats de cette recherche.
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l’accompagnement des usagers et usagères de subs-
tances ». L’un des points forts mis en avant a été la néces-
sité de changer de posture lors de toute intervention ou 
rencontre avec des personnes ayant besoin de soutien : 
une posture d’égal à égal, où le regard est tourné vers 
l’avenir, côte à côte et non face à face !

•	 Invitation à l'émission 64' de TV5 Monde à Paris : « Les 
enfants placés en Suisse – un scandale d'État. » Cette 
émission a contribué à mettre en lumière la non-visibilité 
de la pauvreté en Suisse et les conséquences des mesures 
coercitives prises pour y remédier.

•	 D'autres demandes ont porté sur une collaboration pour la 
mise en œuvre de la méthode du Croisement des savoirs 
elle-même. Fin 2025, deux projets de partenariat ont été 
lancés :
–	une étude sur la santé et les finances menée en colla-

boration avec la Haute école de travail social et de santé 
de Lausanne ;

–	une étude sur l’aide sociale de longue durée menée en 
collaboration avec l’Hospice général de Genève.

•	 Enfin, en 2025, nous avons lancé un bulletin d’information 
en ligne consacré à cette valorisation et l’avons envoyé à 
environ 1’000 personnes en mars, juillet et octobre.

En 2025, le Mouvement ATD Quart Monde Suisse a été sol-
licité à de nombreuses reprises pour présenter le projet 
« Pauvreté – Identité – Société » et le rapport qui en est issu, 
souvent de manière interactive. Cela a permis de mettre en 
évidence que ce travail de recherche sur les causes et les 
conséquences de la pauvreté en Suisse s’avère pertinent 
dans les contextes les plus divers. Toutes les présentations 
ont bien sûr impliqué des personnes ayant vécu en situation 
de pauvreté – les participants à ces rencontres ont ainsi pu 
se faire une idée de la méthode du Croisement des savoirs. 
Voici une sélection de ces présentations :

•	 Commission de la sécurité sociale et de la santé publique 
du Conseil national (CSSS-N) / Berne, 14 février. Dans son 
communiqué de presse, la commission a déclaré : « La com-
mission a par ailleurs reçu une délégation du Mouvement 
ATD Quart Monde dans le cadre du projet « Pauvreté – 
Identité – Société ». Elle salue cette initiative innovante 
qui offre un éclairage précieux sur la réalité de la pauvreté 
dans la Suisse d'aujourd'hui.  »

•	 Assemblée d'automne de l'Initiative des villes pour la po-
litique sociale / Morges, 31 octobre : atelier sur le thème 
« L'accès au logement pour les personnes en situation de 
précarité ».

•	 Journée de formation continue du Groupe Romand Études 
Addictions : « Pauvreté, précarité et accès aux droits dans 

Valorisation du rapport PIS
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« Il faut que l'injustice s'arrête »

L'exposition itinérante Placés. Internés. Ou-
bliés ? Histoire(s) des mesures de coercition 
à des fins d'assistance en Suisse a été inau-

gurée le 30 octobre au Musée Historique 
Lausanne. Lors du vernissage, la parole a 

été donnée à Beat Jans, conseiller fédéral, 
et à Nelly Schenker, militante d'ATD Quart 

monde et témoin de ce temps.

« Il faut que l’injustice [pour cause de 
pauvreté] s’arrête. Pour cela on a besoin 

des responsables politiques. Mais eux ont 
besoin de nous, [les personnes en situation 

de pauvreté], de notre connaissance, pour 
chercher ensemble les solutions et vaincre 

les injustices que vivent des milliers de 
personnes qui sont encore enchaînées par 

la pauvreté, privées de leur liberté. Nous 
avons eu une réparation de l’État, mais la 
vraie réparation qui compte, c’est que les 

lois et le regard sur nous changent. Et que 
l’on gagne en liberté ! »

Nelly Schenker

« Nous ne pouvons pas effacer les souf-
frances et les injustices subies. Mais 

nous pouvons les rendre visibles et les 
reconnaître. Et nous pouvons – nous 

devons ! – veiller à ce qu’elles ne se repro-
duisent jamais. Cette exposition est une 

contribution majeure à cette fin. »

Beat Jans
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personnes, telle que la recherche « Pauvreté – Identité – 
Société » (PIS) menée en Croisement des savoirs.

Dans le cadre de ce programme, ATD Quart monde a bénéfi-
cié d'un soutien financier de l'OFJ pour trois actions menées 
en 2025 (qui s’inscrivent toutes dans l’esprit des pistes de 
changement proposées dans le rapport final du projet PIS) :

•	 Un séminaire national de formation ayant réuni une tren-
taine de militants durant quatre jours au Centre national 
à Treyvaux en vue d'acquérir de nouvelles compétences et 
pratiques pour devenir soi-même acteur ou actrice de la 
valorisation et de la transmission des résultats du projet 
PIS dans le pays.

•	 Des rencontres appelées « Multiplicateurs et multipli-
catrices » dont le but était de mettre en discussion les 
enseignements du rapport PIS au sein de groupes engagés 
localement avec, en particulier, des personnes en situation 
de pauvreté.

•	 La tournée en Suisse romande des représentations scé-
niques du Portrait de famille – auxquelles quelque 500 
personnes ont assisté (voir p. 17).

Enfin, toujours dans le cadre de « se souvenir pour l'avenir », 
ATD Quart Monde a contribué à l'exposition L'art, refuge de 
l'enfance volée organisée par l’association Agir pour la Dignité 
à la galerie Hofstetter à Fribourg. 

ATD Quart Monde fait partie du Comité 
consultatif du programme de l’Office 
fédéral de la justice (OFJ) « se souvenir 
pour l'avenir », dont l’objectif est de 
transmettre l'histoire des mesures de 
coercition à des fins d'assistance et des 
placements familiaux. Durant l'année 

2025, nous avons participé à la création de l'exposition 
nationale Placés. Internés. Oubliés ? ainsi qu’à un audit de-
vant conduire à la concrétisation d'un point important de ce 
programme : la formation continue de professionnel·le·s du 
domaine social afin d'apprendre du passé pour veiller aux 
pratiques d'aujourd'hui et de demain.

Le cœur de cette exposition est un mémorial qui rend hom-
mage aux plus de 100'000 victimes de ces mesures. Une di-
zaine de militant·e·s du Mouvement les ayant subies y ont 
déposé leur histoire personnelle – dans des tiroirs que les 
visiteurs sont libres d’ouvrir. Parmi ces militant·e·s, Nelly 
Schenker a de plus délivré un discours lors du vernissage de 
l'exposition au Musée historique Lausanne. Elle y a rappelé 
combien « la vraie réparation qui compte, c'est que les lois 
et le regard sur nous changent. Et que l'on gagne en liberté ! »

ATD Quart Monde a ainsi acquis une certaine reconnaissance 
de la part de l'OFJ : pour son engagement au fil des décennies 
avec les personnes touchées par la pauvreté et victimes de 
ces mesures de coercition à des fins d'assistance ; et pour 
sa manière de bâtir des projets en co-construction avec ces 

Avec l’Office fédéral de la justice
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Représentations scéniques   
Un portrait de famille
Le portrait publié dans notre nouveau rapport a fait l’objet 
d’une adaptation scénique par la comédienne Charlotte 
Petitat. En 2025, une tournée en Suisse romande a été or-
ganisée avec ATD Quart Monde, faisant vivre Un portrait 
de famille tant dans des Hautes écoles de travail social 
que dans des théâtres ou même dans la rue. Six repré-
sentations ont eu lieu entre octobre et décembre à Bulle, 
Fribourg, Genève, Lausanne et Sierre. Chaque représentation 
a été suivie d’un échange avec le public, permettant de 
faire connaître notre nouveau rapport et les propositions 
de changement qui en ressortent.

Perspectives
Début 2025, une action d’ATD Quart Monde nommée « com-
bat juridique » a pris forme. Elle a pour ambition générale 
d’améliorer d’une part l’accès aux droits qu’ont en Suisse les 
personnes touchées par la pauvreté, et d’autre part le res-
pect de leurs droits. Plus spécifiquement, et avec comme 
outil principal notre nouveau rapport, la première direction 
donnée est celle du droit de la protection de l’enfant. Après 
une année de documentation et de réflexion par un petit 
groupe de juristes constitué à cet effet, ce combat juridique 
sera concrétisé en 2026 par différentes actions au niveau de 
la pratique professionnelle, de la formation et de la politique.

Publication d’un nouveau rapport
L’année 2025 a été marquée par la publication en français 
et en allemand d’un nouveau rapport intitulé Bâtir un ave-
nir sans pauvreté pour les enfants : parents, institutions et 
société ensemble. Ce document donne à connaître en pri-
meur le portrait d’une famille suisse sur trois générations, 
dont la première a vécu les mesures de coercition à des fins 
d’assistance. L’écriture de ce portrait a été entreprise par 
ATD Quart Monde dans la foulée de son projet « Pauvreté 
– Identité – Société » (PIS) afin de démontrer plus spécifi-
quement comment le lien entre protection de l’enfant et me-
sures coercitives s’est développé jusqu’à aujourd’hui. Sont 
joints à ce portrait les résultats de la recherche « Chantier 
familles » que le Mouvement international a simultanément 
mené dans divers pays d’Europe, dont la Suisse, pour ré-
pondre à l’interpellation de parents en situation de grande 
pauvreté : « Est-ce que nos enfants vont hériter des fruits de 
nos efforts ou vont-ils vivre la même misère que nous ? » 
Des propositions de changement qui vont dans le sens d’un 
meilleur soutien aux familles dans le domaine de la protec-
tion de l’enfant y sont formulées par les personnes ayant 
participé à ce chantier. Les résultats de cette recherche sont 
également enrichis d’exemples de bonnes pratiques dans ce 
domaine et de pistes de changement élaborées dans le cadre 
du projet PIS.

Bâtir un avenir sans pauvreté pour les enfants : 
parents, institutions et société ensemble
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Rencontre Jeunesse au Centre national à Treyvaux. © Eugen Brand / ATD Quart Monde, 2025.
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Dans le sillage de réflexions menées à l’international sur 
différentes manières d’accueillir des jeunes au sein du 
Mouvement, la Délégation nationale a décidé début 2025 
de lancer une innovation : le tremplin d’engagements. Ce 
tremplin est destiné aux jeunes qui souhaitent découvrir 
les possibilités d’engagements qui s’offrent à eux – tout 
en conciliant cette aventure avec leurs propres réalités et 
contraintes de travail, de formation ou d'études. Il s’agit 
d’un engagement rémunéré par ATD qui peut à tout moment 
basculer vers le volontariat, l’alliance ou la vie profession-
nelle. En septembre 2025, deux jeunes femmes ont com-
mencé un tremplin d’engagements. 

Vers une Dynamique Jeunesse en 2026 
Ces diverses dynamiques composées de jeunes de tous mi-
lieux vont à présent se réunir pour lancer une Dynamique 
nationale Jeunesse, pour s’engager vers un monde qui ne 
laisse personne de côté. C'est une dynamique ouverte aux 
jeunes de tous horizons, avec ou sans expérience de la 
pauvreté, dans le but d'apprendre à se connaître, à réflé-
chir, à créer et oser des rêves, autour du combat pour la 
reconnaissance de la pauvreté en Suisse et des injustices 
qui y sont liées.

Depuis 2021, un groupe de jeunes femmes, animé par une vo-
lontaire du Mouvement, se réunit régulièrement à l’échelle 
de la Suisse romande. Avec des expériences diverses, elles 
sont toutes de familles touchées par la précarité ou par une 
pauvreté persistante depuis plusieurs générations. Au sein 
de cet espace de non-jugement, des rencontres, projets, sé-
jours et découvertes ont lieu toute l’année, pour approfondir 
la connaissance de soi, de sa propre expérience et de celle 
des autres. En 2025, on citera l’exploration du thème du 
rapport aux autres et à son espace intime, la construction 
d’abris à oiseaux de A à Z, des séjours à Treyvaux, Genève, 
Sion, Château d’Œx et Leysin, la découverte du rapport Les 
dimensions cachées de la pauvreté, des débats, jeux et pro-
menades, la préparation du 17 octobre, la participation à 
une rencontre-dialogue, la rédaction du Message de Noël 
du Mouvement... entre autres. 

Créé en 2020, le réseau Se former ensemble compte en 2025 
une cinquantaine de jeunes adultes, en formation, aux études 
ou déjà engagés dans le monde du travail. Les participants 
se sont retrouvés à plusieurs reprises au Centre national à 
Treyvaux pour aborder des thèmes tels que « les dimensions 
cachées de la pauvreté », « pauvreté et femmes », « violence 
– pauvreté – paix », « environnement et pauvreté » ou encore 
« l’histoire de la pauvreté en Suisse ». Ces rencontres mettent 
en évidence combien ces jeunes sont en quête de sens. 
Certains prennent une part active dans les Bibliothèques de 
rue, les séjours de vacances familiales, les séminaires d'été et 
les suites du projet « Pauvreté – Identité – Société ».  

Jeunesse
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© Jean-Luc Martrou / ATD Quart Monde. Photo prise au Centre national à Treyvaux  
à l’occasion de l’Université populaire Quart Monde consacrée à la parentalité, 2025. 
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En mai, nous avons abordé le thème du Beau : « Quels rapports 
les personnes avec l'expérience de la pauvreté ont-elles avec 
le Beau, dans leur quotidien, dans leur quartier ? » Alain Renk 
(urbaniste) et Claire Germain (créatrice) ont été nos invités 
du jour. Membres de la Fondation Open Urbanism, il et 
elle pilotent un projet de quartier, à Genève, avec la par-
ticipation de ses habitants. Bien des formes de beauté ont 
émergé au fil des échanges : 

« Le Beau, c’est si on broie un peu du noir, de juste s’arrêter, 
de regarder autour de soi et de prendre le temps de ressen-
tir une émotion par rapport à un ciel, un paysage, de voir ce 
qui est beau autour de soi. »

« Le Beau, c’est d’être déconnecté du reste. Ça apporte une 
touche où on n’est pas ancré dans la réalité. »

« Ne rien voir de beau, ça rend bête. » 

En novembre enfin, nous nous sommes retrouvés pour par-
ler de parentalité, de « comment être parent » aujourd'hui. 
Les discussions ont notamment porté sur les défis qui 
sont les nôtres en tant que parent et sur ce qui permet à 
chacun·e de se sentir compris·e et valorisé·e en tant que 
parent. Karine Rossel, fondatrice de l'association Jeunes 
Parents (à Fribourg), était de la rencontre.

L’Université populaire Quart Monde (UP) est un rassemble-
ment au cours duquel des personnes avec l’expérience de 
la pauvreté dialoguent sur un sujet spécifique. Le but est 
qu'elles apprennent les unes des autres, en écoutant et 
échangeant, et qu’elles créent ainsi un savoir collectif grâce 
à leurs contributions respectives. Pour ce faire, elles se pré-
parent en petits groupes, ce qui leur permet de réfléchir au 
sujet en question, de structurer leurs pensées pour oser ap-
porter leurs voix et leurs connaissances personnelles. Elles 
prennent ensuite la parole lors de la rencontre en plénière 
qui s’ensuit au Centre national à Treyvaux et contribuent ain-
si à cette connaissance collective. Leur conviction qu'elles 
sont détentrices de savoir s’en trouve renforcée. Elles sont 
soutenues dans leur réflexion par l'apport d'invités qui ont 
un lien avec le sujet et qui enrichissent les dialogues par 
leurs propres connaissances et expériences.

En 2025, trois UP se sont déroulées au Centre national. Ces 
journées sont enrichies par la tenue d’ateliers de création 
(ou autre) qui accompagnent le thème du jour. Nous avons 
la chance de compter sur une équipe qui prend soin des en-
fants, ce qui permet la pleine participation des parents.

En mars, nous étions une cinquantaine à dialoguer sur le 
thème « Comment être acteur ou actrice de sa santé ». 
Tristan Coste et Caroline Henchoz, l’un et l’autre profes-
seur·e et chercheur·se à la Haute école de travail social et 
de la santé Lausanne nous ont ce jour-là accompagnés dans 
notre réflexion.

L'Université populaire Quart Monde
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© Florent Bambara / ATD Quart Monde, séjour familial à Treyvaux, août 2025.
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« Moi, pour qui les autres représentent une angoisse, je me 
rends compte que la collectivité me fait du bien », confie une 
maman. La dimension collective allège les charges men-
tales habituellement portées individuellement et renforce 
le sentiment de sécurité.

Lors de discussions entre eux, les parents peuvent partager 
leur vécu. Les mots exprimés illustrent alors ce que les va-
cances familiales représentent pour eux : reconnaissance, 
amitié, liberté, soutien, compréhension, être-ensemble, 
confiance. L’absence de jugement libère la parole : « Ici, je 
peux être normale, je suis libre de raconter aux autres pa-
rents ma situation sans me sentir jugée. » 

Derrière les activités se construit une autre œuvre : celle 
du lien. Une mère dit à son fils combien elle est fière de lui. 
Une autre prend son enfant dans ses bras et entonne une 
berceuse. Un père accepte l’aide d’un autre parent. C’est le 
moment de la reconnaissance et de la confiance retrouvée : 

« J’ai aimé voir l’équipe respecter mes enfants. Cela nous 
a apporté de la joie et plus de confiance dans nos retrou-
vailles. » Parents et enfants repartent avec des sentiments 
positifs : « Ce séjour m’a permis de me retrouver un peu moi-
même, de faire des activités pour moi. Mes enfants ont pu 
découvrir, jouer avec d’autres, vivre des vacances que je 
n’aurais jamais pu leur offrir seule. » 

En 2025, 9 familles de Suisse romande et de Suisse aléma-
nique, soit 13 parents et 21 enfants, ont été accueillies au 
Centre national à Treyvaux dans le cadre de trois séjours 
familiaux. Trois séjours supplémentaires y ont été organisés 
par l’Association Vacances Familiales du Valais, au bénéfice 
de 18 autres familles (19 parents et 30 enfants).

Ces séjours familiaux constituent l’un des socles de l’enga-
gement d’ATD Quart Monde. Ils permettent aux familles en 
situation de pauvreté de renforcer leurs liens familiaux et 
sociaux et de sortir d'un quotidien de fatigue et d’isolement. 
Le Centre national est équipé d’ateliers pour travailler le bois 
et le verre, et pour peindre. Ils sont l’occasion d'apprendre 
de nouvelles choses et de découvrir des passions, des ta-
lents cachés. Tout au long de l'année, nos équipes font vivre 
ce lieu de rencontres et de création. Durant l'été, ces en-
gagements s'intensifient pour permettre aux enfants, aux 
jeunes et aux adultes de respirer un air de vacances plein de 
découvertes et de nouveaux défis.

Les temps de « respiration » qu’offrent ces séjours sont 
essentiels :

« Pendant ces quelques jours, j’ai dormi à côté de mon fils 
pour la première fois depuis un an. » La voix de cette mère 
reflète la raison d’être des séjours : permettre à des familles 
séparées de reprendre leur souffle et de retisser les liens. 

Les séjours familiaux
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© Andrea Feal / ATD Quart Monde, 17 octobre 2025 à l’Hémicycle à Bulle. 
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Neuchâtel     
Comme chaque année (en alternance à La Chaux-de-Fonds 
et dans le chef-lieu), l’Association pour la Défense des 
Chômeurs de Neuchâtel (ADCN) a organisé une « soupe au 
caillou » émaillée de plusieurs prises de parole. Extrait : 

« Les institutions jalonnent l’ensemble de nos parcours 
de vie : aller chez le médecin, s’inscrire au chômage ou à 
l’aide sociale, demander des informations sur son assu-
rance-maladie ou ses cotisations AVS. Autant d’endroits 
où nous pouvons faire face à un manque d’écoute et de 
bienveillance, à des négligences, à des pratiques stigmati-
santes ou parfois simplement à un manque de disponibilité 
ou d’information. La personne n’est plus vue dans sa glo-
balité, avec ses aspirations et ses doutes, mais comme un 
dossier à traiter, un problème à classer.  

Nous devons plus que jamais soutenir des changements 
concrets, dans et hors des institutions, et inclure le plus 
possible, à chaque moment et décision, les personnes direc-
tement concernées, car ces changements ne doivent et ne 
peuvent pas se faire sans elles. » 

Florent Blanc, 
responsable de l’ADCN pour le bas du canton

À Bâle, Bienne, Bulle, Fribourg, Genève, Neuchâtel et Renens 
VD, ATD Quart Monde a participé à de nombreux évènements 
au programme de la Journée mondiale du refus de la misère. 
Trois exemples pour souligner que cette journée est le plus 
souvent placées sous le signe du partenariat.

Bâle     
La journée a été organisée en collaboration avec le groupe 
d'entraide Menschen in Existenznot (personnes en situation 
précaire), la diaconie de l'Église évangélique réformée de 
Bâle-Ville et l'AGJ Wohnungslosenhilfe (aide aux sans-abri) 
dans le district de Lörrach (Allemagne voisine). 

« Cette année, nous voulions être présents dans la rue 
avec un stand d'information et engager la conversation 
avec les passants en leur posant des questions. De nom-
breuses personnes intéressées se sont arrêtées pour lire 
les informations. La journée a renforcé les liens entre les 
personnes et les organisations participantes. »

Marie-Rose Blunschi, ATD Quart Monde Bâle

Bulle     
Pour la 9e fois, Bulle a accueilli des animations, organisées par 
le collectif local associant Espace Famille, Caritas Fribourg, 
l'Unité pastorale Notre-Dame de Compassion, ATD Quart 
Monde et la Ville de Bulle. À la nuit tombante, plus de cent 
personnes ont assisté à la place du Marché à l’adaptation 
scénique du Portrait de famille, illustrant les placements à ré-
pétition d’enfants « à des fins d’assistance » (voir p. 17).

17 octobre
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Comptes 2025
Les charges de personnel représentent 68 % des dépenses 
en 2025. Cette part reflète la nature même de l’action d’ATD 
Quart Monde, qui repose avant tout sur la présence et l’en-
gagement de volontaires permanent·e·s et de profession-
nel·le·s aux côtés des personnes en situation de pauvreté. 

Contrairement aux projets nécessitant des investissements 
matériels importants, nos actions mobilisent principalement 
du temps, de l’accompagnement et de la relation. Ainsi, 77 % 
des ressources humaines sont directement consacrées 
aux actions sur le terrain. L’augmentation observée en 2025 
s’inscrit dans le renforcement des activités au bénéfice di-
rect des personnes concernées.

À noter l’engagement bénévole de 10 autres volontaires ad-
ministrativement à la retraite et représentant un EPT de 6.1, 
et celui de plusieurs allié·e·s et militant·e·s ayant reçu une 
mission spécifique du Mouvement.

Les comptes 2025 ont été révisés le 20.03.2026 par la fidu-
ciaire Anagest Révision SA. Le rapport de vérification de la 
fiduciaire ainsi que les comptes sont publiés sur notre site 
internet : https://atd.ch/publications/rapport-annuel/.

Informations relatives aux salaires
et aux charges sociales
Les dépenses des charges de personnel correspondent à 
l'engagement de 27 personnes (2024 = 23 personnes) re-
présentant un équivalent plein temps (EPT) de 12.98 (2024 
= 12.28), réparties de la manière suivante :
•	 9 volontaires permanents (EPT de 9.00) dont 1 soutient une 

mission internationale ;
•	 5 stagiaires (EPT de 1.18) d’école ou en démarche de volontariat ;
•	 13 salarié·e·s (EPT de 4.71 / 2024 = 3.6) dont 6 sont dédiés à 

l'administration, la recherche de fonds, la comptabilité et la 
communication, et totalisant un EPT de 2.99 (2024 = 2.65). 
Les 7 autres sont entièrement dévoués aux actions et aux 
projets du Mouvement.

Répartition des financements – 
exercice 2025 en CHF

Dons privés y compris bourses-salaires	 480 565	 (44 %)
(cotisations des membres, dons, versements  
réguliers d’engagement, soutien aux volontaires) 	
Fondations et mécénat privé 	 362’900	 (34 %)
Subventions fédérales 	 133'445	 (12 %)
(aide financière en vertu de l’art. 7 al. 2 LEEJ 
et art. 17 let. b LMCFA) 

Subventions cantonales et communales	 105’301 	 (10 %)
	 1'076’165

Le Mouvement ATD Quart 
Monde est reconnu d’utilité 
publique. 

Vos dons peuvent donc être 
déduits sur la déclaration 
d'impôt.
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Nos partenaires financiers

Nos remerciements  
vont également à
La Fondation Marie de la Providence
Le Ladies’ Lunch Lausanne

Fundraising
Nos actions sont soutenues par de nombreux donateurs, donatrices et partenaires que nous remercions 
chaleureusement pour leur engagement et leur confiance. 

Et aux communes 
de
Bardonnex
Choulex
Confignon
Vandœuvres
Veyrier



29

de pauvreté sont des personnes comme toutes les autres, 
qui font partie de la société comme tout un chacun, mais 
qui sont confrontées à une situation extraordinaire qu’elles 
vivent comme un combat de tous les jours. Une situation qui, 
pour y faire face, ne pas sombrer, requiert des ressources et 
un savoir parfois insoupçonnés. De fait, la pauvreté est mé-
connue en Suisse : le plus souvent, les personnes touchées 
sont encore présentées comme responsables de la pauvre-
té dans laquelle elles vivent. Ce n’est que depuis peu qu’on 
commence à la considérer comme un problème avant tout 
structurel, un problème qui relève de la société dans son 
ensemble. À noter que ceci est reconnu depuis la mise en 
place par la Confédération de la Plateforme nationale contre 
la pauvreté, au début des années 2000.

•	 Amener les institutions à entrer dans une relation de col-
laboration mutuelle et horizontale avec les personnes 
et les familles en situation de pauvreté. Celles-ci savent 
ce que cela signifie de vivre et surmonter cette situation 
au quotidien, savent ce dont elles ont besoin en matière 
d’aide, savent ce qu’elles sont en mesure de faire, ou non. 
Ce savoir doit être reconnu et sollicité par les institutions ; 
il doit aussi être mis en dialogue avec leurs façons de faire.

•	 Amener le monde politique, tous partis confondus, à consi-
dérer la pauvreté comme une priorité. Il s’agit de mener un 
travail de sensibilisation au niveau des communes, des 
cantons et de la Confédération, dans les parlements, au-
près des partis et bien sûr des politiques. À terme, diverses 
démarches pourront être considérées, par exemple l’adop-
tion au niveau fédéral d’une loi-cadre sur l’aide sociale ou 
pour supprimer la curatelle de portée générale.

Les regards sur la pauvreté et sur les personnes en situation 
de pauvreté commencent à changer dans notre pays. C’est un 
moment charnière : nous sommes dans un contexte désor-
mais réceptif aux valeurs et aux idées portées par ATD Quart 
Monde. Ce début de changement, nous en sommes évidem-
ment heureux. Tout aussi évidemment, nous ne pouvons pas 
nous en contenter. Il s’agit de lui donner du souffle pour que 
ces regards, au niveau de notre société et de nos institutions, 
évoluent significativement et de manière durable. Pour ce 
faire, nous avons décidé de mener en 2027, à l’occasion des 60 
ans d’ATD Quart Monde en Suisse, une campagne d’envergure 
nationale – dont le point d’orgue se déroulera le 17 octobre, 
Journée mondiale du refus de la misère, à Berne.

Cette décision est le fruit d’une réflexion ayant mûri tout 
au long de l’année 2025. La Journée nationale de coordi-
nation, qui a réuni une cinquantaine de membres d’ATD 
Quart Monde le 13 décembre à Treyvaux, a servi à définir 
les contours de la campagne. Une équipe stratégique sera 
tantôt chargée de la façonner et de l’organiser. Nombreuses 
ont été les questions, idées et propositions qui ont été dé-
battues à l’occasion de cette journée. En voici un panel qui 
donne d’ores et déjà des indications fortes quant à la forme 
que prendra cette campagne.

Ce que nous voulons gagner
ATD Quart Monde s’engage pour que les regards sur la 
pauvreté évoluent. La campagne 2027 doit insuffler des 
changements sur plusieurs plans :
•	 Amener la société à réaliser que les personnes en situation 

Perspectives
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•	 Amener ATD Quart Monde à être davantage reconnue 
comme une association de première importance dans la 
lutte contre la pauvreté du fait de ses connaissances et de 
ses pratiques – en particulier l’approche participative et la 
méthode du Croisement des savoirs. La campagne 2027 
doit notamment permettre au Mouvement de développer 
l’engagement de ses membres, jeunesse et alliance en tête, 
et sa capacité de dialoguer avec des personnes et des ins-
titutions qui ne connaissent pas, ou peu, ATD Quart Monde.
Elle doit aussi soutenir l’engagement de ses membres, 
jeunesse et alliance en tête.

Partenariats
La Journée de coordination a également mis en évidence la 
nécessité de rassembler, de fédérer pour mener une telle 
campagne, surtout qu’elle est souhaitée par d’autres dans 
le pays. Pour cela, il conviendra de s’appuyer sur les mul-
tiples partenariats développés pendant et après le projet 
« Pauvreté – Identité – Société », que ce soit au niveau de 
départements fédéraux, d’institutions sociales ou encore 
de hautes écoles spécialisées. 

Il sera de plus indispensable de créer de nouveaux partena-
riats afin de bâtir des alliances qui s’inscriront dans la du-
rée, pour diversifier les approches et toucher un public plus 
large. La campagne 2027 se construira avec des soutiens et 
des collaborations très diverses que nous devrons trouver au 
sein d’institutions sociales et du monde économique, dans 
le domaine culturel, auprès de personnalités politiques et 
médiatiques, etc. Plus que jamais, il s’agit de chercher et de 
cultiver les contacts.

La Constitution fédérale et les personnes 
en situation de pauvreté
Début 2026, deux rencontres entre militants, alliés et vo-
lontaires permanents ont permis de définir certains as-
pects de cette campagne en construction. L’article 12 de 
la Constitution fédérale stipule : « Quiconque est dans une 
situation de détresse et n’est pas en mesure de subvenir 
à son entretien a le droit d’être aidé et assisté et de rece-
voir les moyens indispensables pour mener une existence 
conforme à la dignité humaine. » ATD Quart Monde souscrit 
évidemment à cet article, mais son interprétation et sa mise 
en œuvre concernant les personnes en situation de pauvre-
té laissent fortement à désirer. Il en va de même des articles 
7 et 8. Le terme « pauvreté » n’apparaît d’ailleurs dans la 
Constitution qu’en une occasion (art. 54) – ce qui est par-
lant en soi. La campagne consistera en particulier à instau-
rer des rencontres-dialogues en de nombreux endroits de 
Suisse, peut-être aussi en la sillonnant avec un petit bus (!), 
et de rassembler, sous la forme d’un manifeste, une large 
palette d’expériences, de réflexions et d’attentes autour du 
thème : « Qu’est-ce qui caractérise une existence digne ? » 
Ce document montrerait comment améliorer l'interpréta-
tion et la mise en œuvre de la Constitution fédérale en ce qui 
concerne les personnes en situation de pauvreté ; il serait 
rendu publique et déposé le 17 octobre 2027 à Berne sur le 
pas de porte du Palais fédéral.
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Agir Toutes et Tous 
pour la Dignité 
Un grand merci à tous les donateurs 
et à toutes les donatrices
Le Mouvement ATD Quart Monde Suisse remercie très 
chaleureusement toutes les personnes et institutions 
qui l’ont soutenu en 2025 par leurs apports financiers 
(dons, donations, legs et autres contributions), leurs 
compétences et leurs services.

ATD Quart Monde Suisse
Crausa 3 – 1733 Treyvaux
+41 26 413 11 66
contact@atd.ch
www.atd.ch

Photo en couverture prise par Eric Roset à l’occasion de la Journée 
mondiale du refus de la misère 2025. La peinture du visage aux 
deux profils a été réalisée par Bernadette Freitag ; elle a pour titre 
Souffrance et guérison. De telles cartes sont utilisées lors des 
rencontres-dialogues pour enrichir le débat. 
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